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Nous étions entre ciel et mer 
Et dans la nuit et dans la nuit 
Notre vaisseau sur l’ombre amère 
Voguait sans bruit, voguait sans bruit 
Lorsqu’une voix plaintive et douce 
Tout bas chantait, tout bas chantait 
C’était la voix d’un petit mousse 
Qui répétait, qui répétait 
 
Adieu beau ciel de ma Bretagne 
Et ma promise et mes amours 
Adieu ma mère et ma compagne 
Je vous regretterai toujours (bis) 
 
Nous étions entre ciel et mer 
Et loin du port et loin du port 
Sa plainte à la brise légère 
Disait encore disait encore 
Qui me rendra de mon rivage 
Les bords chéris les bords chéris 
Et les sentiers de mon village 
Toujours fleuris, toujours fleuris 
 
Où donc est-elle l’humble masure 
De mon hameau, de mon hameau 
Et mon clocher c’est la mature 
De mon vaisseau de mon vaisseau 
Je ne vois plus que les mouettes 
Qui sur les mers, qui sur les mers 
Ont remplacé les pâquerettes 
De mes prés verts, de mes prés verts 
 
Nous étions entre ciel et mer 
Et grâce au vent, et grâce au vent 
Le brick enfin toucha la terre 
Le jour suivant, le jour suivant 
Après sa longue traversée 
Il tend les bras il tend les bras 
A sa mère, à sa fiancée 
Il dit tout bas il dit tout bas 
 
Salut, beau ciel de ma Bretagne 
Et ma promise, et mes amours 
Salut ma mère et ma compagne 
Je reviens à vous pour toujours (bis) 
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